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La Belgique vient de se voir honorée par la reconnaissance officielle d'un de ses 
grands hommes : le Père Damien de Molokaï qui a été proclamé Saint.
A partir d'un portrait de Damien, nous nous sommes interrogés sur ce que pouvait 
représenter Damien pour ceux qui comme vous, chers lecteurs, se sentent 
concernés par le développement des peuples les plus pauvres de la terre.
La vie de Damien a été un défi permanent. Confronté au sort des parias de son 
époque: rejetés, abandonnés, il s'est dit qu'il y avait quelque chose à faire pour leur 
rendre leur dignité d'homme. Sans trop savoir où il allait, il a relevé ses manches et 
il a travaillé. N'en va-t-il pas ainsi dans la modeste contribution que des 
organisations comme Fraternité St Paul/Crédit Sud essayent d'apporter au 
développement de quelques pays du tiers monde? 
La situation de l'Afrique, dans sa grande part, semble désespérée. 
La tentation de penser qu'il n'y a rien à faire est grande. Et nous disons à la suite 
de Damien : Non, on ne peut pas laisser tomber ces « lépreux » du 20e siècle. 
Un progrès est possible, essayons de faire quelques petits pas, là où on peut les 
faire.
Damien a toujours refusé d'incriminer les lépreux en les rendant responsables de 
leur maladie, ce qui était fort la tendance à l'époque. Ne sommes-nous pas tentés 
de culpabiliser l'Afrique pour sa pauvreté : les noirs ne sont pas courageux, la 
corruption sévit à tous les niveaux de leurs sociétés?  Les yeux ouverts mais 
bienveillants, ne devons-nous pas refuser tout jugement sur des situations que nous 
comprenons mal et ne devons-nous pas tendre une main solidaire et confiante aux 
partenaires avec lesquels nous collaborons? 
Damien n'était pas un rêveur utopique: il a fait ce qui était possible avec des 
moyens souvent limités. De la même façon, avec de petits moyens, les ONG 
comme la nôtre essayent de faire ce qui est réalistement possible, avec la 
conviction qu'il vaut mieux verser une goutte d'eau dans la mer plutôt que pas de 
goutte du tout. 

Le bilan de  10 mois…
Depuis janvier 2009, nous avons financé 20 projets  d’aide au développement pour 
un montant de 315.874 EUR et 17.686 USD. 
     Les projets soutenus se répartissent sur 3 continents : 
-en Afrique : RDCongo (5), Rwanda (1), Burk ina Faso (3) et Togo (1),
-en Amérique Centrale et du Sud : Haïti (1), Equateur (1), Bolivie(1), Guatémala (1), 
République Dominicaine(1),
-en Asie : Inde (5).

Ce bulle tin est le  dernier de  l’année  2009.
Nous souhaitons dès lors  vous rappeler que les  attestations fiscales seront 
délivrées automatiquement mi-février 2010 pour les  dons ( accumulés sur l’année) 
qui ont atteint 30 EUR minimum.
Nous voudrions attirer votre attention sur le fait que les  versements  pour l’année 
fiscale 2009 doivent nous parvenir pour le 31 décembre 2009 au plus tard.
Les banques étant surchargées fin d’année, nous vous conseillons de ne pas 
attendre les derniers jours du mois pour effectuer votre éventuel dernier versement 
de l’année.
L’Administration Fiscale vérifie régulièrement notre comptabilité et cela est son 
droit ; elle ex ige que le règlement soit appliqué.Nous le faisons.

Nous souhaitons nous fa ire  connaître ...
Nous disposons de deux « moyens modernes » pour nous faire connaître :
-un s ite Internet   www.credit-sud.org » qui présente en détail notre façon de 
travailler : nos « règles de fonctionnement » sont présentées ainsi que divers  
projets  réalisés,
-un « power-point » qui présente  notre action. Pour le recevoir, il suffit de nous 
envoyer votre adresse électronique à  fraternite.saint.paul@belgacom.net
Cela peut être un moyen fac ile d’informer  des parents, des amis , des collègues de 
travail, des connaissances : c’es t une façon de vivre la solidarité.

Une barre  historique  inacceptable…
Un milliard d’hommes, de femmes et d’enfants souffrent de la faim dans le monde 
selon la FAO ; ce montant venant d’augmenter de 150 millions en 2009 !
Ce chiffre est effrayant alors que selon la majorité des experts , la terre peut nourrir 
12 milliards d’individus.
Il est nécessaire de redonner de l’importance, pour les  pays pauvres, à l’agriculture 
familiale et à la lutte contre la pauvreté rurale.



Nouvelles des projets

Damien a dit à plusieurs reprises dans sa vie "c'est à mon tour ". Il se 
sentait appartenir à une communauté humaine responsable du bonheur et 
de l'avenir de tous ses membres. N'est-ce pas pour nous un appel à 
prendre à notre tour un petit morceau de la tâche immense de rendre notre 
monde plus humain et plus fraternel?

ATELIER DE CONFECTION DE SARIS  à Dompur ( Calcutta) INDE.

La Fraternité Saint Paul/CREDITSUD a consenti un prêt d’environ  9.000 € 
pour un atelier de confection de saris à DOMJUR . 
Dans cette région, 90 % de la population vit sous le seuil de pauvreté. 
Les hommes travaillent comme journaliers dans de petites exploitations 
agricoles où l’agriculture est très arriérée et où le taux d’emploi  dépasse 
rarement 100 jours par an.
La condition des femmes est particulièrement alarmante: aucun statut 
social, aucune indépendance économique. 
Le projet proposé permettra de donner de l’indépendance et de la dignité à 
100 femmes qui assureront ainsi un peu d’aisance financière à leur 
famille. 
Quatre objectifs sont visés :

1) Mener un programme de formation orientée sur la gestion de 
groupe et la gestion financière à 10 femmes (5 chefs de groupe et 5 
assistantes ). 

      2) Donner une formation technique et une motivation à 100 femmes. 
      (5 groupes de 20).
      3) Informer chacune  de ses droits  et responsabilités dans la société 

et  apprendre à s’organiser économiquement pour résister à 
l’exploitation.
4) Fournir  à chacune les moyens pratiques(machines à coudre, tissu 
etc …) de l’autonomie financière.

Pratiquement, le projet démarre avec un groupe de 20 femmes qui produit 
80 saris par mois.
Avec la vente de ses saris, chaque femme reçoit 1.500 roupies par mois 
(salaire raisonnable dans cet environnement ) et le remboursement du 
crédit peut commencer dès le 3ème mois. 
Ce remboursement sert à mettre en place un autre groupe de 20 femmes. 
En moins de 5 ans, 5 ateliers sont opérationnels et  la totalité du prêt est 
remboursée en 7 ans.

 BANQUES  DE CEREALES  DE ACRA   à Dedougou BURKINA  FASO
 
Nous avons financé la construction de 6 banques de céréales dans la 
région de Dédougou (Burkina Faso ). 
Le montant prêté est de 4.627.000 cfa . 
Lors de son passage, notre responsable de projets au Burkina a pu se 
rendre sur place: les six banques sont bien construites et fonctionnent.
Une banque de céréales, c'est quelque chose de tout simple.
Un petit bâtiment de 4 mètres sur 4, fait de blocs de pisé, un toit en tôles 
ondulées, à l'intérieur, trois compartiments permettant le stockage de 
trois céréales différentes.
La banque achète aux cultivateurs une partie de leur récolte et la stocke. 
Les prix de vente à ce moment sont bas. La banque revendra ces 
denrées à un prix normal, lorsque la saison de soudure sera arrivée. 
Les paysans échapperont de la sorte aux usuriers sans scrupule qui 
vendent les céréales à prix d'or, car il faut acheter pour survivre .
Les promoteurs voudraient disposer d'un fond de roulement plus grand 
(actuellement 200.000 cfa) de façon à augmenter leur capacité 
d'intervention . Nous examinons actuellement leur demande avec notre 
agent au Burkina .
 
MARAICHAGE POUR LE HOME NAPOKO  à Kongoussi BURKINA FASO 
 
Joël Sinaré n'est pas un personnage ordinaire ! 
Alors qu'il était instituteur dans la banlieue de Ouagadougou, il a été 
sensible au problème des enfants orphelins ou abandonnés. 
Il a quitté son emploi et Ouaga pour créer le home NAPOKO à 
Kongoussi.
Son idée est originale: il a pensé que les enfants devaient rester dans un 
milieu familial pour s'épanouir. 
Il cherche donc des familles qui acceptent de les accueillir et leur fournit 
tout ce qui est nécessaire: lait en poudre, langes, 
vêtements, médicaments, frais de scolarisation ...  
Joël doit trouver chaque année 500.000 cfa pour faire tourner son centre, 
outre le lait , les médicaments et autres fournitures qu'il trouve ailleurs.
Nous avons  fait un prêt de 4.000.000 cfa pour créer une aire de 
maraîchage de 1,5 Ha, dont les bénéfices d'exploitation couvriront les 
besoins du home.
Les résultats du maraîchage en 2008 n'ont pas atteint les espérances. 
Mais l'extraordinaire générosité de  Joël viendra à bout de ces difficultés. 


